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Protection de la propriété intellectuelle dans le domaine de la sélection végétale en 

Suisse 

 

Introduction 

Swiss-Seed représente les intérêts des obtenteurs de plantes et du commerce des semences en Suisse. 

La sélection de variétés végétales modernes et innovantes contribue largement à répondre à l'un des 

besoins fondamentaux de la société : des aliments sains en quantité suffisante, produits de manière 

efficace et respectueuse de l'environnement à des prix raisonnables. 

 

La sélection végétale innovante est une entreprise qui prend du temps et qui coûte cher. Les 

phytogénéticiens investissent jusqu'à 20% de leur chiffre d'affaires annuel dans le développement de 

nouvelles variétés, ce qui est supérieur à la moyenne par rapport à d'autres secteurs impliqués dans la 

recherche et l'innovation. 

 

La culture des plantes produit du matériel végétal qui est facile à copier, car il se reproduit généralement 

de lui-même. Les phytogénéticiens ont donc besoin de systèmes efficaces de protection de la propriété 

intellectuelle. Parallèlement, l'accès à toutes les formes de matériel végétal, y compris aux variétés 

végétales protégées disponibles dans le commerce, est essentiel pour la sélection végétale afin de 

s'assurer qu'elle repose toujours sur une diversité génétique aussi large que possible. 

 

Les phytogénéticiens suisses et européens s'appuient depuis des décennies sur le système de protection 

des variétés végétales établi par la Convention UPOV. Celui-ci offre une protection efficace de la 

propriété intellectuelle pour les nouvelles variétés végétales et répond aux exigences spécifiques des 

phytogénéticiens. 

 

Swiss-Seed considère la Convention UPOV comme le système de propriété intellectuelle existant le plus 

approprié pour la protection des variétés végétales. D'une part, elle prévoit une protection efficace des 

variétés végétales de tous les genres et espèces afin d'obtenir un retour sur investissement et, d'autre 

part, elle garantit le flux continu de variétés végétales améliorées en assurant l'accès à la variabilité 

génétique grâce à ce que l'on appelle l'exception du sélectionneur. 

 

L'exception en faveur de l'obtenteur est un élément central du système de droits d'obtenteur de l'UPOV. 

Elle permet d'utiliser des variétés protégées pour la poursuite de la sélection et de commercialiser les 

variétés obtenues sans aucune obligation envers les titulaires de droits. Cette structure "open source" a 

permis de stimuler l'innovation dans le domaine de la sélection végétale. 

 

Outre la protection des variétés, les brevets jouent un rôle de plus en plus important dans le secteur 

européen des semences et de la sélection végétale. Swiss-Seed reconnaît l'importance de la coexistence 

de toutes les formes de propriété intellectuelle sur le matériel vivant et ses résultats. Toutefois, les 

variétés végétales et les procédés biologiques de production de plantes sont exclus de la brevetabilité 

en vertu de la Convention sur le brevet européen et du droit suisse des brevets. En outre, le droit suisse 

des brevets connaît le privilège de l'obtenteur et le privilège de l'agriculteur, qui permettent d'utiliser 

des plantes protégées par un brevet pour la poursuite de la sélection.  



2  Mai 2024 

Position Swiss-Seed 

Pour Swiss-Seed, les principes suivants sont importants : 

 

1. Le libre accès à tout le matériel phytogénétique pour la poursuite de la sélection doit être 

garanti. L'utilisation commerciale d'une nouvelle variété végétale qui ne présente plus la 

fonction d'un élément breveté doit être libre.  

Swiss-Seed constate que ce principe est déjà prévu dans la Convention sur le brevet de l'UE et dans 

le droit suisse des brevets. 

 

2. L'effet d'un brevet sur une matière végétale ne peut pas s'étendre à une matière végétale 

ayant les mêmes propriétés, mais obtenue par un "procédé essentiellement biologique" 

et de manière indépendante, c'est-à-dire sans utilisation de la matière brevetée. 

Ce principe est déjà prévu dans le droit suisse des brevets (LBI, art. 2, al. 2b : sont exclues de la 

brevetabilité "les variétés végétales et les races animales, ainsi que les procédés essentiellement 

biologiques d'obtention de végétaux et d'animaux"). 

 

3. Les caractéristiques naturelles des plantes (appelées natural traits) ne doivent pas être 

brevetables. Cela vaut notamment pour les séquences ou les séquences partielles de gènes 

existant dans la nature.  

Ce principe est prévu par le droit suisse des brevets et par la Convention sur le brevet européen. 

 

4. Swiss-Seed est majoritairement d'avis que les caractéristiques obtenues par des moyens 

techniques, qui relèvent de la catégorie NGT-1 selon la législation sur le génie génétique, 

ne devraient pas non plus être brevetables.  

Il convient de noter que la définition de la catégorie NGT-1 n'est pas encore réglée. Il s'agit 

vraisemblablement de modifications qui peuvent en principe être obtenues par des méthodes 

traditionnelles. Elles tombent donc sous le point 3 (qui ne peut pas être breveté) ou se trouvent au 

moins à la limite de celui-ci. Le principe sert donc à la clarté, à la congruence avec la législation 

sur le génie génétique, à l'acceptation de cette catégorie par la société et à l'application la plus 

large possible des caractéristiques positives en faveur d'une agriculture durable.  

Comme alternative à l'absence totale de brevets, Swiss-Seed envisage la possibilité de faire expirer 

plus tôt d'éventuels brevets dans cette catégorie, par exemple après deux croisements classiques 

de la variété obtenue par NGT avec des variétés non brevetées. 

 

5. Les procédés d'obtention basés sur le croisement et la sélection (c'est-à-dire des procédés 

essentiellement biologiques) sont exclus de la brevetabilité.  

Ce principe doit également être appliqué au matériel végétal issu de l'utilisation de tels "procédés 

essentiellement biologiques". La décision de la grande chambre de recours du Parlement européen 

a soutenu ce principe dans l'affaire du brocoli. Swiss-Seed approuve cette interprétation.  

 

6. Les méthodes d'obtention consistant en des étapes techniques qui permettent ou 

soutiennent l'une ou l'autre étape d'un procédé d'obtention peuvent bénéficier en tant 

que telles d'une protection par brevet. Toutefois, la protection par brevet de ces méthodes 

ne peut en aucun cas s'étendre aux plantes obtenues par ces méthodes.  

7. Lorsqu'ils commencent leurs programmes de sélection, les sélectionneurs doivent savoir 

si le matériel biologique qu'ils ont l'intention d'utiliser entre dans le champ d'application 

d'une demande de brevet ou d'un brevet délivré. 

Swiss-Seed soutient les solutions sectorielles à ce sujet et approuve la motion "Davantage de 

transparence en matière de droits de brevets dans le domaine de la sélection végétale".  
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8. Dans tous les cas, Swiss-Seed demande aux détenteurs de droits de brevets de respecter 

les conditions FRAND (équitables, raisonnables et non discriminatoires) dans leur 

politique de licence.  

Nous sommes également favorables à une solution sectorielle à cet égard.  

 

9. Swiss-Seed s'engage pour le développement d'un système de protection des obtentions 

végétales solide et coordonné au niveau international, sur la base de la Convention de 

l'Union internationale pour la protection des obtentions végétales (UPOV).  

Pour mieux protéger les variétés sélectionnées traditionnellement, elle préconise une 

interprétation large et claire de la notion de "variétés essentiellement dérivées".  

 

 


